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On est aujourd’hui de plus en plus 
attentif à l’effet des sensations 

(internes-externes) du bébé
sur son comportement observable. 



C’est à partir de ces comportements 
observés que les adultes

vont tenter de s’ajuster à ce bébé
dans la communication

et le maternage 



Mais ces comportements ont des effets 
puissants sur 

« les images dans la tête des adultes ».

en particulier des parents, 

mais pas seulement….  



Nous ne maîtrisons vraiment pas l’impact de 
ces comportements du bébé

sur les représentations des adultes.



On remarque seulement que certains 
comportements perçus comme étranges, 

vont figer chez les adultes 
les ajustements toniques – émotionnels   

et la vitalité de leurs représentations 
des compétences du bébé.



Plutôt que: « actions précoces: pour quels  
bébés? »

J’aurais envie de dire:

« actions précoces: pour quelles formes 
d’ajustements  adultes –bébé »



Il me semble important de privilégier 
l’évaluation 

des ajustements adultes-bébé , 
plutôt que seulement celle 

des comportements de l’enfant
ou d’un autre côté de la psychologie 

parentale durant cette période.



L’observation en période néonatale
nous enseigne:

que face à des bébés au comportement 
harmonieux 

certains parents restent fragilisés pour 
soutenir le développement de leur enfant.



A l’inverse certains bébés encore très 
vulnérables avant la sortie de l’hôpital, 

trouvent auprès de leurs parents un soutien
stable et continu dans la communication et le 

maternage 



Il semble donc important de rester 
très attentif aux premiers 

« dialogues tonico-émotionnels »
adultes-bébé



Le niveau de fragilité du bébé à lui seul
ne suffit pas à donner une bonne indication

d’action précoce



D’autre part une observation ponctuelle
des comportements du bébé

en période néonatale
ne permet pas d’avoir une vision dynamique

des interactions .

Le risque d’erreur d’appréciation est important.



Il faut pouvoir se donner les moyens
d’autres observations précoces,

si possible dans le milieu de vie de l’enfant.



Il s’agit  de pouvoir apprécier
les « mouvements » pris par les ajustements

adultes-bébé
et leurs effets sur le développement de l’enfant.



Ce sont les ajustements des adultes maternants 
aux comportements difficiles du bébé
qui donneront le plus d’informations

sur les risques potentiels
pour le développement de l’enfant 

et la fonction parentale.  



La vision en mouvement des ajustements 
adultes-bébé

permet de penser plus finement les risques 
potentiels

pour le développement de l’enfant et la 
fonction parentale.

Pouvons-nous aujourd’hui 
nous donner les moyens de cette forme de 

prévention?


